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INTRODUCTION 


T     ▲  Province  de  Québec  forme  una  par- 
*^     tie  importante  du  Canada,  et  par  ses 
richesses    naturelles    et    ses    facilités    de 
transport,  joue  un  rôle  essentiel  qui  est 
appelé  à  devenir  plus  grand  encore  dans 
le  développement  industriel  et  économique 
de  ce  grand  pays  ;  elle  est  située  sur  les 
deux  rives  du  golfe  et  du  fleuve  St-Laurent, 
navigable  pour  les  plus  grands  vaisseaux 
jusqu'à  Montréal  qui  est  relié  par  un  sys- 
tème  de   canaux   très   complet   avec   les 
grands  lacs  de  l'Amérique  du  Nord,  et  par 
un  réseau  non  moins  complet  de  chemins  de 
fer  avec  tous  les  grands  centres  de  ce  con- 
tinent.   La  connaissance  de  ses  ressources 
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en  général  et  de  ses  produits  minéraux  en 
particulier  présente,  pour  le  public  fran- 
çais qui  visitera  l'exposition  de  Liège,  un 
intérêt  d'autant  plus  grand,  que  les  4/5  de 
la  population,  vivant  heureux  et  pros- 
pères sous  le  régime  anglais,  sont  d'o- 
rigine française  et  que  cette  population  a 
conservé  la  langue  et  les  traditions  de  ses 
ancêtres.  C'est  pour  cette  raison  que  le 
Gouvernement  de  cette  Province  a  jugé  bon 
de  publier,  sous  une  forme  résumée,  ce  pe- 
tit travail  montrant  l'ensemble  de  ses  res- 
sources minérales. 

Pour  des  détails  plus  complets,  je  ren- 
voie à  quelques  publications  et  rapports 
spéciaux  publiés  par  le  Bureau  des  Mines. 

On  trouvera  dans  cet  ouvrage  les 
noms  et  adresses  des  principaux  produc- 
teurs, mais  pour  les  produits  non  exploités, 
on  peut  obtenir  tous  les  renseignements  dé- 
sirés en  s 'adressant  à  l'Inspecteur  des 
Mines,  à  Québec. 


ESQUISSE  GÉOLOGIQUE 


T  A  formation  géologique  comporte  le 
*^  grand  massif  Laurentien,  au  Nord 
du  fleuve  St-Laurent,  qui  forme  la  limite 
Nord  de  l'horizon  silurien  compris  entre 
Québec,  Montréal  et  le  lac  Champlain.  Une 
grande  faille,  allant  dans  une  direction 
Nord-Est,  amène  à  la  surface  les  terrains 
Cambrions  et  Précambriens  qui  couvrent 
les  Cantons  de  l'Est,  et  constituent  la  li- 
mite Sud  du  Silurien. 

En  dehors  des  alluvions  superficielles, 
il  n'existe  pas  de  terrains  supérieurs  au 
Dévonien,  sauf  un  petit  lambeau  carboni- 
fère sur  la  baie  des  Chaleurs. 
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On  peut  donc  classer  les  terrains  de  la 
l'rovince  dans  l'ordre  suivant  : 

Carbonifère  Infé- 
rieur, 

Dévonien, 
Silurien  Supérieur 
Silurien  Inférieur 
Cambro  nii  irien 


Cambrien 

Précambrien 

Archéen 


Formation  de  Bona- 
venture 

Grès  de  Gaspé 

Calcaire  de  Gaspé 

Grès  de  Médina 

Schiste  d'Utica 

Calcaire  de  Trenton 

do   de  Chazy 

do    Calcifère 
Grès  de  Potsdam 
Groupe  de  Québec  et 

de  Lévls 

Schistes  cristallins 
des  Cantons  de  l'Est 
Formation  Huro- 

nienne 
Série  de  Grenville 
Labradorien 
Gneiss  Laurentien 
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Terrains  erruptifs     Granité,  Syénite 

Anorthosite,  Diorite, 
Serpentine,  Trapp 

An  point  de  vue  économique,  on  trouve 
dans  le  Laurentien,  c'est-à-dire  au  Nord,  ïe 
phosphate,  mica,  fer  titane,  fer  magnétique, 
graphite,  molybdénite,  et  dans  les  forma- 
tions supérieures,  c'est-à-dire  au  Sud  du 
St-Laurent,  le  cuivre,  amiante,  fer  chromé, 
fer  magnétique  et  oligiste,  tandis  que  les 
alluvions  récentes  montrent  l'or,  le  fer  des 
marais,  l'ocre,  la  tourbe,  etc. 

Il  n'a  pas  été  trouvé  de  charbon  dans 
la  Province  et  il  n'est  pas  probable  qu'il 
s'en  rencontre  en  quantités  commerciales, 
mais  le  bois  est  abondant  et  il  y  a  de  nom- 
breuses tourbières  non  encore  exploitées. 
De  plus,  nos  rivières  fournissent  de  magni- 
fiques pouvoirs  d'eau  qu'on  commence  à 
utiliser. 

Tout  récemment,  on  a  reconnu  dans 
la  partie  Nord-Ouest,  entre  la  hauteur  des 
terres  et  la  Baie  James,  un  développement 
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considérable  de  roches  Huroniennes  ou  on 
vient  de  découvrir  aux  environs  du  lac  Chi- 
bogomo,  de  l'amiante,  du  cuivre,  du  quart, 
aunfere,  de  la  pyrite  de  fer,  du  fer  magné- 
bque,  le  tout  probablement  en  quantité» 
commerciales.  Ce  nouveau  district  sera 
nus  en  valeur  par  la  construction  du  nou- 
veau chemin  de  fer  Grand  Tronc  Pacifique. 

F£B 

Le  minerai  de  fer  magnétique  et  le  mi- 
nerai des  marais  (bog  ore)  sont  distribués 
en  de  nombreux  points  ,  les  variétés  oU- 
gistes  et  hématites  s'y  rencontrent  ans- 
SI,   mais   en  moindres   quantités.      Quoi- 
que   la    houille    n'ait    pas    ;té    trouva 
dans    la   Province,   l'industrie   du   fer   v 
est   très-ancienne,   et  c'est  probablement 
cette  partie  du  Canada  qui  inaugura  les 
premiers    fourneaux    de    l'Amérique    du 
Nord.    C'est  en  effet,  en  1737,  sou's  le  vl 
pme  français,  que  furent  établis  les  fours 
du  système  Catalan  connus  sous  le  nom  de 
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<(  Forges  de  Saint-Maurice  ».  Le  minerai 
était  le  fer  des  marais,  et  le  combustible,  le 
charbon  de  bois.  Cette  industrie  s'est  con- 
tinuée depuis  d'une  façon  intermittente  : 
il  s'est  construit  des  hauts  fourneaux,  et 
actuellement,  la  Compagnie  «  Canada  Iron, 
Fumace  Co.  »  à  Badnor,  a  un  haut  four- 
neau produisant  25  tonnes  de  fonte  et  em- 
ploie encore  le  fer  des  marais  et  le  char- 
bon de  bois.  La  fonte  obtenue  est  de  quali- 
té supérieure  et  trouve  un  marché  aisé  et 
un  prix  rémunérateur  aux  Etats-Unis  et 
en  Europe.  Elle  a  été  employée  au  Cana- 
da, spécialement  pour  la  fabrication  de 
roues  de  wagon  de  chemins  de  fer,  avec  le 
plus  grand  succès.  Il  y  a  encore  un  autre 
fourneau  utilisant  les  mêmes  matières,  à 
Drummondville,  propriété  de  J.  McDougall 
and  Co.  La  production  de  la  fonte  a  été 
de  9929  grosses  tonnes  en  1904. 

Il  a  été  fait  d'autres  essais  de  métal- 
lurgie du  fer,  avec  du  fer  magnétique  aux 
environs  d'Ottawa,  avec  du  sable  magne- 
tique  à  Moisie  sur  la  Côte  Nord  du  St-Lau- 
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rent  et  avec  du  fer  titane  à  la  Baie  Saint- 
iani  ma.s  pour  des  raisons  spéciales  ce» 
Mdust,  jes  n'ont  pas  duré. 

On  a  trouvé  le  fer  magnétique  en  ro- 

tes  d  0  tawa  et  de  Pontiac  et  aussi  dan» 
les  Cantons  de  l'Est  à  Leeds  et  près^ 
bherbrooke.  Le  minerai  des  marais'^Be  ren! 
contre  un  peu  partout. 

droif^w  ^""''*"<«"'«"  ««Mdien  impose  m. 
de  2,000  livres  sur  la  fonte  étrangère   et 

du  mmera.  du  pays  et  de  deux  dollars  av  hî 
du  mmera.  étr-nger,  la  subvention  variint 
entre  ces  deux  chiffres  suivant  la  propor- 
tion des  minerais  étrangers 

Il  accorde  aussi  une  subvention  de  $3. 
par  tonne  de  fer  en  barre  et  d'acier  manu 
factures  au  Canada  avec  de  la  fonte  cana- 
diemie,  une  limite  de  50  %  de  produite 
étrangers  étarit  cependant  aLp.és'^d^ria 
production  de  l'acier.     Ces   subvention^ 
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iront  en  diminuant  jusqu'en  1907,  alors 
qu'elles  n'existeront  plus,  à  moins  que  le 
gouvernement  ne  juge  convenable  de  les 
renouveler. 


SABLES  MAGNÉTIQUES 

J'attire  une  attention  toute  particu- 
lière sur  les  sables  magnétiques  de  la  Côte 
Nord  du  Golfe  St-Laurent  qui  forment  des 
grèves  d'une  étendue  de  plusieurs  milles,  à 
Moisie,  à  la  Rivière  St- Jean,  à  Natashquan 
et  à  quelques  autres  points.  Ces  sables,  dé- 
posés là  par  une  méthode  de  concentration 
naturelle,  me  paraissent  contenir  une  quan- 
tité pratiquement  illimitée  de  minerai  de 
fer  d'une  qualité  supérieure,  quand  il  aura 
été  débarrassé  de  la  partie  titanée  qu'il 
contient. 

A  l'état  naturel,  ces  sables  sont  un  mé- 
lange de  grains  fins  de  quartz,  felspath, 
grenats  et  autres  minéraux,  de  fer  titane  et 
et  de  magnétite,  cette  dernière  étant  dans 
une  proportion  variant  de  10  à  80  %,  mais 
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rme  exploitation  courante  devrait  compter 
avec  une  proportion  moyenne  de  20  %  en- 
viron  d'un  produit  concentré  domiant  les 
analyses  suivantes  : 


Fer  métallique 


69.780 
0.321 
0.011 
0.015 
0.860 


Sable  de  Natashquan 
Fer  métallique 70.31 

®^^7^ 0.68..., 

l^^'^l r 0.014.. 

l'iiosphore o.043 

^^*^« 0.370  .'.'.' 

Sable  de  Moisie 


Oxyde  de  fer q^.. 

Phosphore...                      ^'Z 

Soufre....    ,  ^-03 

Manganèse.'.:..::;: 7,% 

Titane "'^^ 

Matières  insolubles  .:::  :  . .'. ^ 

Non  déterminé  . . 


2.8S 
0.09 


100.00 
70.01 
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Le  sable  brut  peut  être  concentré 
et  débarrassé  de  pratiquement  tout  le 
titane  qu'il  contient,  de  nombreux  ap- 
pareils de  séparation  magnétiques  ou  élec- 
tromagnétiques ayant  été  inventés  à  cet 
effet,  mais  il  est  dans  un  état  trop  fin  pour 
être  employé  dans  les  hauts  fourneaux,  et 
on  a  proposé  plusieurs  systèmes  pour  l'ag- 
glomérer au  préalable,  tandis  que  d'autres 
inventeurs  ont  suggéré  d'employer  l'élec- 
tricité pour  traiter  directement  ces  sables 
concentrés  pour  fer  ou  acier. 

Dans  tous  les  cas  il  y  a  sur  la  côte 
Nord  du  St-Laurent  une  source  considé- 
rable de  minerais  de  fer  de  haute  teneur 
qui  ne  peuvent  manquer  d'être  utilisés  quel- 
que jour.  Des  études  et  des  essais  se  pour- 
suivent sur  ce  sujet. 


FEB  TITANE 


Des  gisements  considérables  de  fer  ti- 
tane sont  constatés  dans  les  roches  anor- 
thosiques  des  Laurentides  :  les  dépôts  les 
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plut  notables  sont  ceux  de  St-Urbain  orès 

lac  St^ean  et  Chicontimi.  On  trouve  aus- 
81  ime  certaine  proportion  de  fer  titane  mé- 
langé  au  sable  magnétique  de  la  Côte  Nord. 

Minerai  des  Sept-Isles 

Peroxyde  de  fer «ono 

Protoxyde  de  fer ^IT 

Bisulfure  de  fer ^^'^ 

f'^e ï;.;;;;;-  ?-^ 

Acide  titanique "  „'*!: 

Silice ^If^ 

Chaux  . .  *'^^ 

Magnésie. ..::.;:::;•.;:;;•;;;;  g 

99,26 
Fer  métallique  . . .      42,5 

Minerai  de  St-Urbain 

Peroxyde  de  fer n^oK 

Protoxyde  de  fer :::.';  :;:;    29.57 


DAN8  LA  PROVINCE  DU  QUÉBEC 


«9 


Alumiiie 4  Oq 

^^^^ ....*.*!      1.00 

Magnésie 3  jj 

Acide  titaniqne 40  00 

^'^ .'.'.'.'.'.      l^Ol 

100.00 
Fer  métallique 37.25 

Certains  échantillons  de  ce  dépôt  ont 
donné  au  delà  de  48  %  d'acide  titanique. 
Ce  minerai  a  été  employé,  il  y  a  une  qua^ 
rantaine  d'années,  comme  minorai  de  fer„ 
mais  nécessairement  sans  succès  financier* 

OCBES  FEBBUGINEUSES 

Des  dépôts  d'ocre  ferrugineuse,  jaune 
et  brune,  se  rencontrent  en  de  nombreux 
pomts,  souvent  en  relation  avec  des  tour- 
bières et  des  minerais  de  fer  des  marais 
Quelques-uns  ont  été  l'objet  d'exploitation 
consistant  dans  un  débourbage  suivi  du  dé- 
pôt des  boues  qui  sont  ensuite  séchées  ou 
dans  une  simple  calcination  et  broyage.  On 
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obtient  ainsi  une  grande  variété  de  pein- 
tures industrielles.    Actuellement,  le  cen- 
tre de  cette  industrie  est  à  St-Malo,  près  de 
Trois-Rivières,  où  deux  Compagnies  pré- 
parent une  qualité  uniforme  d'ocre  calci- 
née de  couleur  brune,  la  production  annu- 
elle étant  d»environ  1,500  tonnes.    La  Com- 
pagnie la  plus  importante  est  la  «Canada 
Paint  Co.»  qui  a  son  siège  principal  à 
Montréal,  572,  William  Street.    Une  autre 
Compagnie,  locale,  la  «Champlain  Oxyde 
Co.  »  travaille  aussi  dans  le  même  district. 

î  FEB  OHBOME 


Quoique  connu  depuis  longtemps  dans 
les  serpentines  des  Cantons  de  l'Est,  le  fer 
chromé  n'a  commencé  à  être  exploité  qu'en 
1894,  dans  le  canton  de  Colraine,  non  loin 
des  mines  d'amiante.  Comme  d'habitude, 
ce  minerai  se  rencontre  en  poches  irrégu- 
lières dans  la  serpentine,  sa  teneur  étant 
d'ailleurs  variable.  Les  qualités  d'une  te- 
neur au-dessus  de  50  %  de  sesquioxyde  de 
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chrome  sont  d'un  placement  facile  dans 
l'industrie  tandis  que  les  teneurs  infé- 
rieures sont  plus  difficilement  vendables. 

Jusqu'en  1898,  le  minerai  était  trié  à 
la  main,  mais  un  certain  nombre  de  dépôts 
ne  pouvaient  guère  s'exploiter,  à  cause  de 
leur  basse  teneur.  Aujourd'hui,  on  a  éta- 
bli des  ateliers  de  préparation  mécanique, 
et  on  peut  prévoir  que  cette  industrie  se 
développera  alors  d'une  façon  régulière. 

Le  fer  chromé,  ou  chromite,  a  un  as- 
pect métallique,  il  se  raye  facilement  en 
donhant  une  poussière  brune  qui  est  ca- 
ractéristique, il  est  inattaquable  aux  acides, 
et  infusible  aux  plus  hautes  températures, 
sa  densité  est  de  4. 5.  Chimiquement,  c'est 
un  composé  de  sesquioxyde  de  chrome  et 
de  protoxyde  de  fer,  ces  deux  éléments  pou- 
vant être  remplacés  par  l'alumine  et  la 
magnésie  qui  en  réduisent  la  teneur.  La 
teneur  théorique  serait  de  6S%,  mais  pra- 
tiquement, elle  ne  dépasse  guère  56  et  57  9&, 
et  industriellement,  la  teneur  des  charge- 
ments ne  va  pas  beaucoup  au  delà  de  53  et 
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54  Je,  Les  manufacturiers  de  bichromates 
demandent  60  %  et  au-dessus,  certains 
acheteurs  acceptant  cependant  49  et  même 
4o  7». 

Je  donne  ci-dessous  les  analyses'  com- 
plètes  de  quelques  échantillons  : 

Minerai  riche 

Sesquioxyde  de  chrome  . . .  60.21         56 14 

E^'-''^^^" '^■■■'^ 

c^       0.40  .. .     2.98 

^J^.'. 1.46...     0.70 

^'^^^''^ 15.50...  15.69 

^^,. 7.89...     8.71 

^^^*« 0.15...     0.09 

100.00      100.00 
Bon  minerai 

Sesquioxyde  de  Chrome  47.69 

Protoxyde  de  fer  . . .  14  33 

®"^^ *'.*.'.".'.'      4.70 


I 
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Chaux 0.50 

Magnésie I4.47 

Alumine 18.31 


100.00 
Conce  iré 

Sesqnioxyde  de  chrome 50.35 

Protoxyde  de  fer 17.77 

Silice 3.10 

Chaux 1.80 

Magnésie 16.02 

Alumine 9.9O 

Humidité 1.06 


100.00 


MINEBAI  COMMEBCIAL 


Sesquioxyde      Protoxyde    Alumine 


de  chrome 

de  fer 

No  1  ... .     51.06 

13.63 

14.66 

No  2  ... .     45.26 

12.72 

16.80 

No  3  ... .     40.12 

11.20 

18.63 

Concentré    53.64 

11.47 

14.02 
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Chaux 

SiHce 

2.27 

4.18 

2.34 

4.61 

2.65 

4.87 

2.81 

2.31 

Magnésie 
No  1  ... .    14.20 

No  2  ... .    18.27 

No  3  ... .    22.52 

Concentré    15.75 


r.l„.^  f ''°'"*  ^*  '^°'«  t»"»"  est  em- 
ployé pour  la  fabrication  des  bicàromatos 
de  potasse  et  de  sonde  utilisés  dans  Ta 
temture  et  dans  le  tannage  rapide  des  cuirs 

neTrri^^'"""  '^'^'  "''  «"P'^  '-^' 
Beurs  inférieures  dans  la  fabrication  de 

briques  très  rèfractaires  pour  le  «amis 

«^mtérieur  des  fourneau^,,  et  notf:™:: 

yi^e  en  a  beaucoup  expédié  pour  cet  «sage 

ters  et  des  aciers  au  chrome  qui  jouissent 
d'une  dureté,  d'une  inaltérabâté'et  d'Z 
e^hcte  spéciales,  mais  une  quantité  t^ 

d3ï«  v"?"°^^  """  "«'  "»«««'  '««  in- 
dustries chimiques  et  les  produits  réfrac 

taires  en  employant  le  plus. 

Une  certaine  limite  en  silica,  3  %  est 
demandée  pour  la  fabrication  des  fers  iro- 
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mes  et  est  obtenue  dans  les  concentrés.  La 
Electric  Réduction  Co.  de  Buckinghani, 
dans  notre  province,  manufacture  du  fer 
chromé  tenant  au  delà  de  60  %  de  chrome 
et  en  produit  quelques  centaines  de  tonnes 
par  année  en  s"  servant  de  nos  minerais. 

Les  pays  producteurs  de  fer  chrome 
sont  l'A. le  Mineure,  la  Syrie,  la  Macédoine, 
la  Nouvelle  Calédonie,  le  Nouvelle  Zélande, 
la  Nouvelle  Galle  du  Sud  (Australie)  ;  on 
en  trouve  aussi  en  Norwège,  en  Autriche, 
en  Russie,  à  Terre  Neuve  et  aux  Etas-Unis, 
dans  la  Pensylvanie,  le  Maryland  et  la  Ca- 
lifornie, etc.  Ces  dernières  années,  la  Tur- 
qme  et  la  Nouvelle  Calédonie  ont  augmen- 
té considérablement  leur  production  et  mê- 
me dans  cette  dernière  région,  un  seul  syn- 
dicat exploite  toutes  les  mines  de  chrome, 
et  avec  un  outillage  plus  perfectionné,  est 
prêt  à  en  mettre  de  grandes  quantités  sur 
le  marché.  Cependant,  pour  lea  facilités 
d'exploitation  et  d'expédition,  ii  y  a  peu  de 
pays  qui  puissent  rivaliser  avec  le  nôtre. 
En  effet,  la  ligne  du  Québec  Central  tra- 
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vers  les  mines,  et  la  main^'œuvre  est  bon 

marche  et  abondante  dans  la  région    Cette 
«.dustrie  est  d'ailleurs  dans  Sèi^,^^. 

(1904)  a  ete  de  5,740  grosses  tonnes,  on 
roches  et  en  concentrés. 

Le  minerai  est  expédié  anx  Etats-Unis, 
fnti°  îieTf  """'t'  «"^O-*.  et  Payi 

«o7Tr./:t5K,^ivz.^ 
rr.ttï.sr---— 

en  pi^n'  ^'^  '"*  ^°*  ''"*''ï°*«  expéditions 

l^ropeen  devrait  être  recherché,  car  mal- 
gre  les  grandes  quantités  produites  actnel- 
lemen    par  la  Turquie  et  surtout  par*! 
NouveUe  Calédonie,  nos  concentrés'dW 
teneur  umforme  peuvent  être  mélangés 
avantageusement  avec  les  minerais  de  L 
pays.    I^  moyenne  des  concentrés  expé- 
dies pendant  les  derniers  6  mois  a  doi^ê 
52  %,  quelques  chargements  ayant  atteint 
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Pour  plus  amples  détails  sur  le  sujet, 
je  réfère  à  inoD  rapport  pour  1903. 

Les  Compagnies  exploitant,  sont  : 

Black  Lake  Chrome  &  Asbestos  Co., 
Lac  Noir, 

American  Chrome  Co.,  Lac  Noir. 
Montréal  Chrome  Co.,  Coiramo. 
Star  Chrome  Co.,  Colraine 
Thetford  Chrome  Co.,  Thetford. 

cmvBB 

Les  Cantons  de  l'Est  de  la  Province 
sont  constitués  par  une  formation  apparte- 
nant au  Cambrien  dont  certaines  bandos 
formées  de  schistes  argileux  et  talqueux, 
sont  fortement  minéralisées,  donnant  lieu, 
en  de  nombreux  points,  à  des  mines  impor- 
tanes  de  pyrites  cuivreuses  de  basse  te- 
neur. Les  minerais  types  sont  des  pyrites 
contenant  de  2  à  5  %  de  cuivre,  35  à  40  % 
de  soufre,  et  environ  une  once  d'argent 
par  unité  de  cuivre,  avec  quelquefois  une 
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tres-petite  quantité  d'or.    H  arrive  d'aU- 
enrg  souvent  que  la  teneur  en  enivre  s'é- 
lève a  12  et  15  %  dans  certaines  parties  des 
dépôts   de  même  que  quelques  gisements 
ou  la  teneur  descend  au-dessous  de  2% 
sont  alors  trop  pauvres  pour  être  exploités. 
Vers  1864,  alors  que  le  priz  du  cuivre 
allait  jusqu'au  delà  de  50  centins  par  livre, 
de  nombreuses  mines  furent  ouvertes  et 
exploitées  malgré  la  diffculté  des  trans- 
ports  ;  des  travaux  importants  furent  en- 
trepris et  les  mines  pourvues  de  machines 
a  vapeur,  d'ateliers  de  concentration  et  do 
fonderies  pour  mattes.     Plus  tard,  parti- 
culièrement a  cause  de  la  baisse  du  cuivre 
beauco,^^  de  ces  mines,  quoique  présentant 
encore  de  belles  indications,  furent  arrê- 
tées ;  cependant,  quelques-unes  ont  été  en 

quantités  de  mmerai.  A  Capelton,  aux  en- 
virons de  Sherbrooke,  il  y  a  notamment  les 
«.mpagm^  américaines  «Eustis  Ce.  et 
^*°l  «  Oiemical  Co.»  dont  la  production 
régulière  de  ces  dernières  années  a  été  de 
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30  à  40,000  tonnes  de  minerai  par  an.  La 
«  Nichol's  Chemical  Co.  »  a  établi  une  ma- 
nufacture d'acide  sulfurique  et  une  fonde- 
rie pour  mattes,  avec  un  annexe  pour  la  fa- 
brication des  produits  chimiques. 

Les  travaux  souterrains  sont  rendus 
à  une  profondeur  de  2,400  pieds,  et  500 
hommes  sont  employés  par  cette  industrie. 
11  serait  désirable  que  l'attention  des  capi- 
talistes fût  encore  attirée  sur  les  gisements 
de  cuivre  des  Cantons  de  l'Est  qui  se  trou- 
vent dans  des  conditions  très  avanta- 
geuses. 

Dans  les  environs  du  lac  Memphréma- 
gog,  il  existe  un  dépôt  considérable  de  mi- 
nerai de  basse  teneur  d'une  épaisseur  d'une 
cinquantaine  de  pieds  à  la  surface  non  en- 
core exploité. 

En  outre  des  minerais  cités  plus  haut, 
il  existe  des  dépôts  assez  importants  de  mi- 
nerais riches,  tels  que  chalcopyrite  et  cui- 
vre panr  ché.  Le  plus  important  qui  a  été 
exploité  d'une  façon  intermittente  est  con- 
nu sous  le  nom  de  «  Mine  de  Harvey  Hill  », 
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Où  OB  trouve  aussi  un  peu  de  chalcooite.  Du 

^Z"''' «."'""  été  trouvé,  mais  p„ 
dans  des  conditions  exploitables 

w.  ^°  ?r?^"  ^  "  "'•^™'  ^""  le>  Can- 
tons  de  l'Est,  de  nombreux  gisements  non 

ouverts  et  d'anciennes  mines  abandonnas 
qm  méritent  d'être  réouvertes. 

Il  a  aussi  été  trouvé  de  bonnes  indi- 
cations de  enivre  de  hante  teneur  à  Matane, 
dans  la  Oaspésie  et  plus  récemment  au 
Bord  de  la  Province,  dans  le  district  de 
uniDogomo. 


NICKEL 

w/""  'r  ^"'*°'"  ^^  ''E't-  «l»s  Ox- 
rord,  on  a  trouvé  un  peu  de  millérite  dis- 

dtTr'^  "^^  seulement  un  rendement 
de  1  %  de  mckel  dans  la  roche,  ce  qui  fut 
juge  insuffisant  après  quelque.  essaU  d'ex- 
pioitation. 

petite  veme  de  pyrothite  analogue  a»  mi- 
nerai de  Sudbury,  mais  contenant  mi  p  .a 
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plus  de  cobalt.  Il  y  a  été  fait  quelques  pros- 
pects, mais  on  n'y  travaille  plus. 

PLOMB,  ZINC  ET  ABOENT 

D  n'y  a  qu'un  petit  nombre  de  mines 
de  galène  dans  la  Province  ;  au  'ac  Témis- 
camingue,  dans  l'Ile  Calumet  et  au  lac 
Memphremagog  :  elles  n'ont  subi  que  des 
commencements   d'exploitation,   sont  peu 
développées  et  ne  contiennent  que  peu  d'ar- 
gent^La  mine  de  l'Ile  Calumet  contient 
cep«Qdant  mie  proportion  d'argent  allant 
a  200  onces  p.     tonne,  mais  dans  certaines 
parties  du  dépôt,  le  minerai  tourne  à  la 
blende.    Dans  la  région  de  la  Beauce,  can- 
ton  de  Marlow,  il  existe  aussi  un  dépôt  de 
sulfures  variés  contenant  une  proportion 
d  argent  d'environt  80  on«es  par  tomie 
dans  le  concentré. 

La  mine  du  lac  Témiscamingue  a  été 
pourvue  d'un  outillage  complet  mais  n'a 
ete  que  peu  exploitée. 

Actuellement  aucune  de  ces  mines  n'est 
en  opération. 


32 


ZNnUSTRISS  MINÉRALES 


ANTIMOINE 

Ce  minerai  n'existe  qu'en  un  seul  point 
de  la  Province,  dans  Ham,  comté  de  Wolfe. 
Le  dépôt  est  du  sulfure  dans  lequel  se 
trouve  aussi  l'antimoine  natif,  ainsi  que  les 
minéraux  accidentels  de  l'antimoine.  Cette 
mine  a  été  un  peu  exploitée  il  y  a  une  tren- 
taine d'années,  et  on  y  avait  même  placé 
des  appareils  de  séparation  mécanique, 
mais  elle  a  été  abandonnée  depuis. 

MOLTBDENITE 

Ce  minéral  a  été  trouvé  en  quelques 
points  des  formations  Laurentiennes,  mais 
jusqu'à  ces  dernières  années  avait  peu 
d'emploi.  Depuis  qu'on  l'utilise  dans  la  mé- 
tallurgie pour  fabriquer  des  fers  et  aciers 
spéciaux,  il  s'est  fait  des  recherches  qui 
ont  fait  reconnaître  plusieurs  dépôts,  mais 
on  ne  peut  préjuger  de  la  quantité  qu'on 
trouvera,  et  cette  industrie  étant  nouvelle 
on  ne  peut  se  faire  une  idée  de  la  nature 
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de  ces  gisements.    De  très-beaux  échantil- 
Ions  en  ont  été  obtenus. 


OB 

Il  existe  à  environ  50  milles  au  Sud  de 
Québec,  dans  le  comté  de  Beauce,  une  ré- 
gion aurifère  formée  par  la  vallée  de  la  ri- 
vière Chaudière.    L'or  s'y  trouve  exclusi- 
vement à  l'état  alluvial  ;    sa  découverte 
date  d'une  cinquantaine  d'années  mais  les 
travaux  principaux  ont  été  localisés  seule- 
ment sur  la  rivière  Gilbert  où  d'abord  des 
mmeurs  isolés,  puis  des  compagnies  ont 
travaillé  avec  succès.  On  estime  qu'il  a  été 
extrait  au  delà  de  2  millions  de  dollars,  la 
plus  grande  partie  sur  un  parcours  de  3 
milles  en  suivant  la  vallée  de  cette  rivière. 
Des  difficultés  légales  ont  entravé  les  pro- 
grès de  cette  industrie  qui,  d'ailleurs,  de- 
mande des  capitaux  importants,  car  les  an- 
ciens lits  de  rivières  n'ont  pas  été  retracés 
et  il  serait  nécessaire  de  faire  des  travaux 

de  recherches  sérieux  avant  de  commen- 
3 
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cer  à  exploiter.  L'or  est  généralement 
gros  et  se  trouve  à  une  profondeur  allant 
de  quelques  pieds  à  une  centaine  de  pieds 
dans  une  couche  de  gravier  peu  épaisse. 
Les  plus  gros  morceaux  trouvés  valaient 
de  700  à  900  dollars.  On  trouve  des  cou- 
leurs dans  tous  les  ruisseaux  de  la  vallée 
de  la  Chaudière  sur  une  étendue  de  1,500 
milles  carrés.  Cette  région  est  en  même 
temps  fertile,  bien  peuplée,  traversée  par 
de  nombreux  et  bons  chemins  et  à  proximi- 
té de  lignes  de  chemins  de  fer.  Il  se  fait 
tous  les  ans  de  petits  prospects  produi- 
sant quelques  milliers  de  dollars. 

Il  y  a  un  grand  nombre  de  veines  de 
quartz,  mais  on  n'a  trouvé  d'or  en  quanti- 
tés commerciales  dans  aucune  d'elles.  Dans 
toute  la  Province,  on  ne  voit  d'or  dans  le 
quartz  que  dans  quelques  petites  veines 
vers  Dudswell,  aux  environs  de  Sherbrooke. 

Voir  pour  détails  la  brochure  sur  l'or 
dans  la  Province  de  Québec. 

Tout  jrécemment  on  a  découvert  du 
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quartz  aurifère  dans  le  district  d)  Cîiibo- 
gomo. 


AMIANTE 


Ce  produit  est  une  spécialité  de  la  Pro- 
vince de  Québec  qui  fournit  environ  80  % 
de  la  consommation  du  monde  entier.    H  y 
a  une  vingtaine  d'années,  les  usages  de  Pa- 
miante  étaient  limités,  et  l'Italie  était  à  peu 
près  le  seul  pays  producteur,  les  prix  res- 
tant   très    élevés.      Depuis,    ses    qualités 
comme  non  conducteur  de  chaleur,  son  état 
fibreux,  son  incombustibJlité,  l'ont  fait  re- 
chercher pour  certains  usages  industrie!» 
tels  que  le  garnissage  des  pistons  de  ma- 
chines à  haute  pression,  la  couverture  des 
tuyaux  de  vapeur  et  des  chaudières  à  va- 
peur, le  filtrage  des  acides,  etc.    Si  bien  que 
la  demande  a  considérablement  augmenté 
et  que  l'amiante  est  devenu  dans  l'indus- 
trie mécanique  un  produit  de  première  né- 
cessité. 

Lorsque  l'amiante  fut  découvert  an 


36 


INDUSTRIES  MINÉRALES 


Canada  vers  1878,  les  manufacturiers 
étrangers  réalisèrent  vite  son  importance, 
et  la  production  qui  au  début  était  de  quel- 
ques centaines  de  tonnes  par  an,  s'élevait 
en  1888  à  4000  tonnes,  et  en  1904  elle  s'est 
élevée  à  35479  tonnes  de  2000  livres  avec  en 
plus  13149  tonnes  du  produit  accessoire 
appelé  Asbestic,  le  tout  représentant  une 
valeur  au  point  d'expédition  près  des  mines 
de  1,300,000  dollars.  Actuellement  1800 
hommes  y  trouvent  un  emploi  régulier.  La 
situation  de  ces  mines  est  telle  que  les 
transports  sont  réduits  au  minimum  ;  en  ef- 
fet, les  mines  de  Broughton,  de  Thetford  et 
<iu  Lac  Noir  sont  traversées  par  le  chemin 
de  fer  Québec  Central,  tandis  que  la  mine 
de  Banville  est  reliée  à  la  ligne  du  Grand 
Tronc  par  une  branche  spéciale. 

Les  autres  pays  oîi  l'amiante  a  été  si- 
gnalé sont  l'Italie,  la  Russie,  la  Corse,  la 
Hongrie,  la  Suède,  Terreneuve,  l'Amérique 
du  Sud,  l'Afrique  du  Sud;  mais  la  plupart 
ne  sont  pas  exploités  et  les  autres  ne  four- 
nissent quci  des  quantités  très-limitées  et 
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dans  des  conditions  telles  qu'ils  ne  peuvent 
supporter  la  concurrence  de  l'amiante  ca- 
nadien, la  Bussie  étant  le  seul  pays  produc- 
teur important. 

On  distingue  deux  variétés  d'amiante, 
l'amphibole  trémolite  fibreuse  caractérisé 
par  l'amiante  d'Italie,  et  la  chysotile  ou 
serpentine  fibreuse  qui  est  l'amiante  du  Ca- 
nada et  qui  se  trouve  exclusivement  dans 
la  serpentine. 

En  outre  des  usages  ci-dessus  men- 
tionnés, l 'amiante  est  employé  pour  garnir 
les  joints  des  tuyaux  de  vapeur  et  d'air 
chaud,  les  obturateurs  des  pièces  d'artil- 
lerie, comme  isolant  dans  l'industrie  élec- 
trique, pour  le  filtrage  des  huiles,  le  gar- 
nissage des  coffres-forts,  pour  imiter  les 
feux  de  grilles  dans  le  chauffage  au  gaz, 
pour  remplacer  l'étoupe  dans  les  boîtes  à 
graisse  ;  on  en  fabrique  des  ciments,  dea 
peintures,  des  briques,  des  brûleurs  de  gaz, 
des  blocs  de  verriers,  des  pipes,etc.,  etc.  On 
en  fait  des  feutres,  des  tissus  pour  l'usage 
des  pompiers,  des  verriers,  des  ouvriers 
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travaillant  le  fer  et  les  acides,  des  inciné- 
rateurs,  etc.,  des  cables  employés  dans  les 
incendies,  des  tapis  et  toiles  de  théâtre  et 
des  papiers  d'emballage,  de  tapisserie,  des 
mutations  de  bois  pour  lambrissage,  etc. 
L'amiante  est  employé  seul  ou  en  com- 
binaison avec  d'autres  matières  textiles 
avec  le  fer  ou  l'acier,  le  caoutchouc  ;   on 
augmente  ses  propriétés  lubréfiantes  en  le 
mélangeant  avec  du  talc. 

l 'amiante  du  Canada  a  une  densité  de 
2.  5  ;   sa  couleur  est  blanche  ou  verdâtre, 
mais  les  fibres  séparées  sont  blanches,  bril' 
lantes  et  soyeuses  et  d'une  longueur  allant 
de  0  à  3  pouces,  mais  atteignant  quelque- 
fois 5  et  même  6  pouces  d'un  seul  fil  ;  ces 
veines  se  trouvent  disséminées  dans  tous 
les  sens,  sans  loi  apparente,  dans  la  serpen- 
tine, courant  quelquefois  sur  des  longueurs 
d'une  centaine  de  pieds  et  plus.    La  pro- 
portion de  fibre  dans  la  roche  solide  est  va- 
riable ;   au  début  de  cette  industrie,  alors 
qu'on  n'utilisait  que  les  fibres  au  delà  de 
Vé  ou  1/2  pouce,  on  considérait  la  propor- 
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tion  de  1  à  3  %  de  matière  utile  comme  ex- 
ploitable, 2  7o  étant  profitable  et  3  %  très- 
avantageuse.  Aujourd'hui  que  toute  la 
matière  fibreuse  est  obtenue  dans  les  appa- 
reils de  séparation  mécanique,  cette  pro- 
portion atteint  6  allant  jusqu'à  10  et  15  %, 
et  même  on  utilise  bien  au  delà  dans  la  fa- 
brication de  l'asbestic  employé  pour  pla- 
fonnage  et  cloisonnage  dans  l'architecture. 

Chimiquement,  l'amiante  est  un  sili- 
cate de  magnésie  et  d'alumine  hydraté  con- 
tenant un  peu  de  protoxyde  de  fer  ;  à  une 
haute  température  il  perd  son  eau  d'hy- 
dratation et  sa  propriété  fibreuse  en  durcis- 
sant, mais  sans  cependant  se  fondre  ni  être 
autrement  transformé  ;  on  peut  donc  dire 
que  l'amiante  est  incombustible,  mais  non 
indestructible,  et  les  vieilles  histoires  de 
tissus  d'amiante  qu'on  passait  au  feu  au 
lieu  de  les  laver  doivent  être  reléguées  avec 
beaucoup  d'autres  fables,  car  l'amiante 
d'Italie,  le  plus  ancien  connu,  se  comporte 
de  la  même  façon. 

Anciennement  l'amiante  était  vendu  à 
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état  brut,  le  triage  étant  fait  à  la  main  et 
M  matière  utile  séparée  aussi  bien  que  pos- 
sible,  d  une  façon  asse.  dispendieuse  d'ail- 
leurs,  Il  y  avait  alors  3  classes  : 
1ère  classe,  fibres  longues  et  claires 


2ème      "         -     moins  longues. 
Semé      "         -     débris  fibreux  n'entrant 
pas  dans  les  classes  précédentes. 

^  Enfin  sous  le  nom  de  débris,  les  menus 
résidus  du  triage  conservant  encore  quel- 
ques  parties  fibreuses. 

Les  choses  ont  bien  changé  depuis,  et 
1  introduction  des  machines  dans  la  sépa- 
ration  des  fibres  a  nécessité  deux  grandes 
classes  :  Amiante  brute  (crude)  et  fibre. 
Dans  1  amiante  brut,  on  Vend  la  première 
triée  a  la  main  composée  de  fibres  de  3/  de 
pouce,  et  au-dessus.  Il  se  fait  aussi  de  la 
deuxième  comportant  ce  qui  peut  se  sépa- 
rer a  la  main  au-dessous  de  34  de  pouce. 

Ensuite  vienï  l'amiante  défibré  ou  sé- 
pare a  la  machine  dont  les  qualités  varient 
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avec  les  compagnies  mais  sont  comprises 
généralement  dans  les  grandes  classes  sui- 
vantes : 

Fibre  —  renfermant  les  plus  longues 
fibres,  pouvant  s'employer  pour  le  garnis- 
sage, mais  rarement  pour  être  filée,  sauf 
des  qualités  extra  et  spéciales. 

Amiante  à  papier  (paper  stock)  ren- 
fermant les  fibres  les  plus  courtes  et  pou- 
vant s'employer  dans  la  fabrication  du  pa- 
pier, des  feutres  et  des  ciments. 

Asbestic  ou  serpentine  broyée  mais 
d'une  texture  fibreuse  qui  est  employé  dans 
la  construction  et  aussi  mélangé  à  la  chaux 
pour  couvrir  les  chaudières  et  tuyaux  de 
vapeur. 

Les  prix  de  l'amiante  étaient,  au  dé- 
but, de  $80  pour  la  1ère  brute,  mais  ont 
augmenté  jusqu'à  $200  et  même  $250  vers 
1893  pour  se  régulariser  ensuite,  et  main- 
tenant on  peut  prendre  comme  base  les 
prix  suivants  par  tonne  de  2000  livres. 


1ère  brute $  120  à  $  200 

2ème     "     lioà     125 
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^^^""^ 40à       60 

Paper  stock loà       25 

^sbestic 3à        5 

Aux  stations  près  des  mines,  f .  0.  b.,  en 
sacs  de  100  livres. 

Les  variétés  d'amiante  sont  aussi  con- 
nues par  leurs  points  de  production  :  Dan 
ville,  Thetford,  Black  Lake,  Broughton. 

Les  quantités  suivantes  ont  été  produi- 
tes en  1903  en  tonnes  de  2000  livres  : 

1ère  classe  brute 930  tonnes 

2enie     "        »'      2354      »' 

^'^^e 9g5Q      „ 

Paper  stock 16327      " 

Total 29261      »' 

Asbestic 9906      " 

La  production  pour  1904  est  d'environ 
15  %  plus  forte. 

Les  mines  d'amiante  des  Cantons  de 
i  J^st  sont  exploitées  en  carrières  sur  des 
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collines  de  peu  d'élévation,  excepté  cepen- 
dant une  mine  à  Broughton  qui  a  été  tra- 
vaillée souterrainement.  Ces  carrières  ne 
dépassent  pas  une  profondeur  de  200  pieds 
et  l'extraction  est  faite  principalement  par 
des  derricks  à  cables.  La  vapeur  et  l'air 
comprimé  sont  employés  et  les  ateliers  de 
triage  et  de  séparation  sont  dans  le  voisi- 
nage immédiat  des  mines  et  près  des  che- 
mins de  fer  ;  de  1800  à  2000  hommes  y  tra- 
vaillent été  et  hiver. 

Ces  mines  sont  en  opération  depuis 
vingt-sept  ans,  ayant  produit  au  delà  de 
deux  cent  mille  tonnes  d'amiante  qu'on 
peut  évaluer  à  environ  neuf  millions  de 
dollars. 


Pratiquement  on  peut  dire  que  la  quan- 
tité en  vue  est  illimitée,  et  avec  le  matériel 
existant,  la  facilité  et  le  prix  limité  de  la 
main  d 'œuvre  ainsi  que  les  facilités  d'ex- 
pédition, il  n'y  a  guère  de  concurrence  à 
redouter,  et  un  bon  avenir  est  réservé  à 
cette  industrie. 
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Dans  les  Laurentides,  il  existe  une  es- 
pèce de  serpentine  jaune  clair  contenant 
une  amiante  très-blanche  mais  générale- 
ment en  fibres  courtes.  Quelques  mines  ont 
été  travaillées,  mais  sont  actuellement  inex- 
ploitées. 

Tout  récemment,  on  a  découvert,  dans 
le  district  de  Chibogomo,  au  nord  de  la 
Province,  une  bande  de  serpentine  verte 
très  étendue  contenant  de  l'amiante  analo- 
gue à  celle  de  Thetford  et  dr.  Lac  Noir. 
Cette  région  est  à  200  milles  des  chemins 
de  fer,  mais  si  les  expéditions  de  prospect, 
organisées  cette  année,  font  d'autres  bon- 
nes découvertes,  un  chemin  de  fer  sera 
construit  pour  développer  ce  district  qui 
renferme  d'ailleurs  d'autres  minéraux  in- 
dustriels. 

Les  compagnies  exploitant  l'amiante 
dans  la  Province  sont  les  suivantes  : 
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Lac  Noir 


Bell  Asbestos  Co.,  Thetford 

King  Bros.  Asbestos  Co., 

Johnson  Asbestos  Co., 

Beaver  Asbestos  Co., 

American  Asbestos  Co., 

Standard  Asbestos  Co., 

Glasgow  &  Montréal  Asbestos  Co., 

Manhattan  Asbestos  Co., 

Union  Asbestos  Mine, 

Syracuse  Asbestos  Co., 

James  Keed, 

Broughton  Asbestos  Co.,    East  Broughton 

Québec  Asbestos  Co.,  " 

Asbestos  &  Asbestic  Co.,  Danville. 


GEAPHITE 


On  trouve  le  graphite  à  l'état  dissémi- 
né dans  certains  gneiss  de  la  formation 
Laurentienne,  et  les  dépôts  principaux  s'y 
rencontrent  dans  la  région  de  l'Ottawa,  no- 
tamment vers  Buckingham  et  Grenville. 
Quelquefois  on  le  trouve  absolument  pur 
en  petites  veinules  de  2  à  3  pouces,  mais  en 
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«tés  trop  faibles  pour  en  faire  une  ex 
ploitation  régulière  en  cet  état      r 

portion  de  graphite  dislLl'dan^/:: 
che  vane  de  20  à  60  %,  et  on  trouve  ^ 

être  traite  mécaniquement,  et  la  légèreté  d,. 
graphite  rend  cette  opér;tion  dlSt 
rendement  industriel  étant  bien  au  de  sôûs 

hLi%  :r  *''°"''"''-    I^'èsdeBuS! 

iTréna™?"*^''  ""'  '"""'  <>«»  «"«"«rs 

lé  d  W  f  .'?^°'''""'  O"'  »"'  travail, 
ie  d  une  façon  très  irrégulière.  Le  crinei 
pal  usage  du  graphite  est  p„„r  LtZl 
t.».  des  creusets  réfractaires,  mais  t^ 
dMt  les  manufactures  doivent  préparer 
d'autres  variété»  nnn.j»  y- «'parer 

troi        T    ™**J  .P°°r  des  usages  plus  ros- 
tre.   .  Le  graphite  du  Canada  est  de  très- 
bonne  qualité,  mais  doit  lutter  contre  tes 
produits  similaires  des  Etats-Unis  et  sur 
tout  contre  le  graphite  pur  de  Ceyl^ 

Les  analyses  suivantes  sont  extraites 
X:T^  de   la   Commission   Zt 
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Graphite  disséminé 

• 

Gra'ihite 27.518 

Matières  solubles  dans 

30.516 

l'acide  chlorydrique  17.539 
Matières  insolubles  . . .  54.899 

. . . .  2.475 
. . . .  66.874 

Eau  hygrométrique  . . .     0.044 

. . . .     0.135 

100. 

100. 

Graphite  pur  obtenu  du  minerai 
précédent 

Carbone 99.675  .. 

Cendres  0.142  ., 

Matières  solubles  . . .      0.178  . . 

. .  99.757 
. .  0.135 
. .      0.108 

100. 

100. 

Les  compagnies  suivantes 

sont  outil- 

lées  pour 
dustriel  : 

la  préparation  du  graphite  in- 

The  Anglo  Canadian  Graphite  Syndicate, 

Buckingham. 
The  Walker  Mining  Ce,  »' 

The  Buckingham  Co.,  »» 
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PHOSPHATE 

L'apatite  verte  et  rouge  a  été  exploi- 
tée sur  uDe  grande  échelle  il  y  a  une  quin- 
zame  d'années  dans  le  comté  d'Ottawa 
mais  la  concurrence  étrangère  provoquant 
une  grande  baisse  dans  les  prix,  a  complè- 
tement supprimé  cette  industrie.    De  puis- 
santes compagnies,  pourvues  de  machines 
a  vapeur  et  à  air  comprimé,  employant  un 
grand    nombre    d'hommes,    produisirent 
alors  un  total  allant  jusqu'à  30,000  tonnes 
par  an  de  phosphate  de  80  %,  tandis  que 
nous  voyons  l'expédition  de  1903  être  seu- 
lement  de  1187  tonnes  provenant  des  mines 
de  mica  et  pour  des  usages  locaux.    Com- 
me  1  industrie  des  engrais  chimiques  est 
peu  développée  au  Canada,  on  est  obligé  de 
rechercher  le  marché  étranger.    Vers  1880 
une  compagnie  française  avait  acquis  des' 
terrams  dans  la  région,  mais  n'a  fait  que 
quelques  travaux  et  n'a  produit  que  très 
peu  de  minerai. 

Actuellement  l'industrie  du  phosphate 
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est  centralisée  entre  les  mains  de  M.  F. 
Higginson  qui  a  établi,  à  Buckingham,  une 
manufacture  de  superphosphate  et  qui  vend 
aussi  le  phosphate  de  haute  teneur  pour  la 
fabrication  du  phosphore  au  même  endroit. 

Analyse  d'apatite  pure 


Acide  phosphorique  . . .  41.080 

Fluor 3.474 

Chlore 0.260 

Acide  carbonique 0.370 

Chaux 49.161 

Calcium 3.803 

Magnésie 0.158 

Alumine 0.705 

Sesquioxyde  de  fer 0.125 

Résidu  insoluble 0.3'70 


40.868 
3.731 
0.428 
0.105 

48.475 
4.168 
0.158 
0.835 
0.905 
1.150 


99.506         100.823 

Phosphate  tribasique  de 

cliaux 89.682  . . .  89.219 

4 


So 
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Humidité QQ^ 

Insoluble  (quartz,  mica,*  etc.)' ;  i.ieo 

Chlorure  de  calcium q  22*> 

Fluorure  de  calcium  . .           '  ^  193 

Phosphate  d'alumine  ...     *  "  '  n  «Qo 

Phosphate  de  fer  ... .         "  *  "  gg^ 

Phosphate  de  magnésie  ..;:'.  traces 

Phosphate  de  chaux 84.852 


100.027 


MICA 


le  nirr  «off  «'«i«»^  «ont  connus  sous 
le  nom  de  nuca  blanc  (muscovite),  mica  am- 
bre  (Phlogopite),  mica  noir  (bio  ite)  •  <^s 
tms  vanétés  existent  dansSa  toJ^^Z 
Wentaenne  a«  nord  du  St-Laurent.  m^" 
lemica  ambré  est  le  plus  abondant  et  est 
exploite  sur  une  grande  échelle  dans  la  Tl 

tons  de  Templeton.  Huli,  Portland,  Wake- 
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field.     Le  mica  ambré  se  trouve  surtout 
dans  la  partie  de  la  formation  Laurentien- 
ne  où  le  pyroxène  domine,  et  qui  renferme 
aussi  les  importants  dépôts  d'apatite.    Le 
mica  mélangé  à  l'apatite  était  alors  consi- 
deré  comme  une  matière  nuisible  et  jeté 
dans  les  débris.    Depuis  qu'on  a  commencé 
a  l'employer  dans  l'industrie  électrique,  on 
a  exploité  ces  anciens  débris  et  on  a  ouvert 
toutes  les  mines  où  le  mica  avait  été  consta- 
te.   Le  travail  du  mica  est  alors  devenu 
une  véritable  industrie,  et  plusieurs  cen- 
taines d'ouvriers  sont  employés  aux  minea 
tandis  qu'un  grand  nombre  de  femmes  et 
d'enfants  trouvent  du  travail  dans  le  tri- 
age du  mica,  soit  dans  le  voisinage  des  mi- 
nes, soit  à  Ottawa  même,  où  il  y  a  plusieurs 
commissionnaires  s 'occupant  de  l'achat  et 
de  la  vente.    La  plus  grande  partie  du  mi- 
ca  va  aux  Etats-Unis,  et  le  gouvernement 
Américain,  pour  protéger  quelques  mines 
de  mica  blanc,  impose  un  droit  de  6  cents 
par  livre  pour  le  mica  brut  et  de  12  cents 
pour  le  mica  coupé,  plus  20  %  ad  valorem. 
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Les  Etats-Unis  ont  produit,  en  1902 
une  quantité  de  360,060  livres  en  feuilles 
valant  98,859  dollars  en  en  ont  importé 
2,251,856  livres  valant  466,332  dollars. 

Au  début  de  cette  industrie  qui  date  de 
1890,  le  mica  était  tout  vendu  coupé  en  mor- 
ceaux  de   formes   rectangulaires,    tandis 
qu'aujourd'hui,  pour  bénéficier  du  moindre 
droit,  il  est  vendu  brut,  mais  cependant 
ayant  subi  un  triage  à  la  main  qui  consiste 
à  enlever  toutes  les  parties  non  adhérentes 
au  cristal;  le  mica  ainsi  préparé  est  appelé 
«  thumb  trimmed  ».  Il  est  préparé  en  feuil- 
les de  1/16  de  pouce  environ. d'épaisseur  et 
classé  suivant  sa  grandeur,  c.  à.  d.  d'après 
les  dimensions  du  rectangle  qui  peut  être 
inséré  dans  le  cristal,  on  a  ainsi  des  varié- 
tés allant  de  1  par  1  pouce,  à  5  par  8  pou- 
ces et  au-dessus.  Ces  marques  sont  bien 
connues  dans  le  commerce  et  les  prix  va- 
rient grandement  avec  les  dimensions.  Le 
mica  est  vendu  en  barils  pesant  de  350  à 
400  livres.  .On  peut  prendre  les  prix  sui- 
vants en  pouces  et  par  livre  comme  base 
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pour  les  meilleurs  qualités  de 

mica  ambré. 

1/1 

à 

1/2  qualité  1/1 

.05  cents 

1/2 

à 

1/3 

»» 

1/2 

.10    " 

1x3 

a 

2x3 

>> 

1x3 

.15    " 

2x3 

a 

2x4 

»» 

2x3 

.30     " 

2x4 

a 

3x5 

»» 

2x4 

.50     '» 

3x5 

à 

4x6 

»» 

3x5 

.75     " 

4x6 

à 

5x8 

!  .• 

4x6 

$1.25     "    ' 

5x8  et 

au- 

dessus 

>> 

5x8 

1.50     »' 

8x10 

»> 

»» 

8x10 

1.75  à  2.00 

Pour  le  mica  blanc,  on  peut  ajouter 
25  %  en  plus.  La  qualité  du  mica  dépend 
surtout  de  sa  facilité  à  se  cliver  en  feuill 
uniformes  et  de  sa  flexibilité.  Il  doit  et  . 
sans  fissures,  ni  trous  ni  taches  métalli- 
ques ;  les  variétés  peu  foncées  sont  géné- 
ralement les  plus  appréciés  quand  elles  réa- 
lisent toutes  les  autres  conditions.  Les  qua- 
lités du  mica  comme  non  conducteur  de  l'é- 
lectricité assurent  un  bon  avenir  à  cette  in- 
dustrie, si  aucune  autre  matière  ne  vient  à 
lui  être  substituée.   Dans  le  but  de  rempla- 
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cer  les  grandes  feuilles  de  mica  très^s- 
pe^enses,  certains  industriels  manufac, 
turent  des  plaques  appelées  mioabeston  et 
inicamte,  formées  de  petites  feuilles  de  mi- 
ca  tres-mmces  collées  entres  elles  et  com- 
primées sous  une  épaisseur  de  1/16  de  pou- 

7oZe"  '^°*  '^°"'  ^^'^  ^'^  ^  «^""denr 

Cette  industrie  domie  lieu  à  mie  nou- 
velle  fome  de  mica  (thin  split),  c'est-à- 
^en  femlles  minces  qui  est  maintenant 
expédie  en  grandes  quantités  d'Ottawa  où 
on  le  prépare  ainsi  pour  le  marché  améri- 
cam. 


Le  mica  ambré,  au  Canada,  se  trouve 
dans  les  bandes  pyroxéniques  des  terrains 
Laurentiens  en  poches  ou  accompagnant 
des  vemes  de  calcite. 

En  1903,  la  production  pour  la  pro- 
vince  était  estimée  à  145  tonnes  de  mica 
trie  a  la  main  représentant  une  valeur  à 
la  mme  de  75.000  dollars  comme  suit  : 
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1/2  ... 

. .  20385  livres 

1/3  .. . 

..  131085   " 

2/3  ... 

. .  67245   " 

2/4  . .  . 

. .  46304   »' 

3/5  ... 

..  18942   " 

4/6  .. . 

. .   4646   '» 

5/8  .. . 

..   2029   " 

290624 


Le  mica  noir  ou  biotite  était  jusqu'à 
présent  peu  considéré,  mais  maintenant  on 
l'emploie,  quand  il  se  clive  Wen  et  qu'il  est 
suifisamment  flexible. 

Il  existe  dans  la  province  quelques  mi- 
nes de  mica  blanc  se  rencontrant  dans  des 
bandes  de  pegmatite  des  mêmes  forma- 
tions. On  en  a  exploité  une  mine  impor- 
tante dans  le  canton  Villeneuve  (comté 
d'Ottawa)  et  une  couple  d'autres  dans  la 
région  du  Saguenay  où  il  en  existe  d'ail- 
leurs plusieurs;  l'exploitation  en  est  moins 
facile  que  pour  le  mica  ambré  et  beaucoup 
plus  aléatoire.  Il  n'y  en  a  actuellement  au- 
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CUM  en  opération.  Le  principal  usage  dn 
mica  b  anc  an  Canada  et  anz  Etats-Z  ert 
dans  la  construction  de  certains  poêles 
d  appartements,  et  ponr  rempIaTlest^! 
res  de  ampes  avec  la  lumière  Auer,  mais  on 
peut  s'en  servir  pour  l'électricité.  (Tl'em 

dWom"oM.er  '"""'""*•  «^^  ""»^- 
«™*^%"^*'*°  ^^^  producteurs  de  mica 
Etats-Ums  les  Etats  du  New  Hampshir^ 
surdon!  "  ^"'^  **  '*  "-^«t»  Sui  C'est 
r  S^nTpaïr  ^"^  ''^^  ''^^^  ^- 

teurs^:rrriarrr:^- 

Wallingford  Bros,  Perkins  MiU  • 
i^ortmet  Gravelle,  HuII  ;  ' 

Blackburn  BroE,  Ottawa;' 
Wentide  Mica  Co,  Ottawa  • 
General  Electric  Co.,  Ottawa  ] 

tawa  '"'    ^^^^«   Association,    Ot- 
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Webster  &  Co.,  Ottawa  ; 

W.  H.  Sills  Mica  Co.,  Ottawa  ; 

Eugène  Munsell  &  Co.,  Ottawa. 

Il  y  a,  en  outre,  un  grand  nombre  de 
petits  producteurs,  mais  qui  vendent  aux 
Compagnies  ou  commissionnaires  ci-des- 
sus nommés.  Ainsi  qu'on  le  voit,  Ottawa 
est  le  grand  centre  de  cette  industrie. 

Pour  plus  de  détails  voir  ma  brochure 
spéciale  sur  le  mica. 


MIKéBAUZ  CONTENANT  DU  BADIUM 

H  a  été  trouvé,  dans  une  ancienne  mine 
de  mica  blanc,  près  de  Murray  Bay,  Comté 
de  Charlevoix,  une  variété  d'uraninite  (Clé- 
véite)  contenant  du  radium.  Ce  minerai  a 
une  radio-activité  égale  à  6,  l'urane  mé- 
tallique pris  comme  unité.  Dans  la  même 
mine,  il  a  été  trouvé  une  matière  charbon- 
neuse ayant  la  composition  d'un  charbon 
bitumineux,  contenant  environ  7  %  de  cen- 
dre, et  ces  cendres  renferment  35  %  d'u- 
rane.    Le  charbon  lui-même  et  les  cendres 
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qm  sont  d'ailleurs  les  seuls  minéraux  ren- 
j™ant  du  radium  rencontrés  jusqulu" 
CaMda,  ne  sont,  il  est  vrai,  trouvés  qu'en 
ï.t.te  quantité,  mais  pourraient  cepenllt 
e  re  utxl.ses  comme  produits  secondaires 
«  cette  mine  était  en  exploitation. 

FELDSPATH 

Le  feldspath  orthose  existe  dans  la 
formation  Laurentiemie  en  dépôts  exploi- 
teb  es  sous  forme  de  grosses  veines  de  peg- 
matite  qui  sont  aussi  quelquefois  expbl 
tees  pour  le  mica  blanc  et  un  peu  pour  le 
«  vitreux.    On  emploie  U  fefds"ath 
<i;^ns  les  industries  céramiques,  et  ces  der- 
n^es  amiees,  il  en  a  été  expédié  environ 
2000  tonnes  par  an  aux  Etas-Unis.    Il  est 
surtout  exploité  dans  le  comté  d'Ottawa 
mais  on  en  a  aussi  trouvé  un  dépôt  impor- 
tent sur  la  côte  du  Labrador.    Le  bas  prix 
et  la  demande  limitée  empêchent  le  plus 
grand  développement  de  cette  industrie  M 
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A.  \V.  Allan,  d'Ottawa,  est  le  principal  in- 
téressé dans  cette  exploitation. 

GAZ  COMBUSTIBLE  NATUREL 

Dans  la  vallée  du  fleuve  St-Laurent,  il 
existe  une  grande  formation  comprise  en- 
tre Québec,  Montréal  et  la  tête  du  Lac 
Champlain  appartenant  au  Silurien  Infé- 
rieur et  formée  par  les  calcaires  d'Hudso» 
River,  de  Trenton  et  les  schistes  d'Utica, 
dans  laquelle  on  trouve  du  gaz  combustible 
et  probablement  aussi  du  pétrole  ;  le  gaz 
sort  de  la  terre  en  de  nombreux  points  et 
est  même  utilisé  en  quelques-uns  sur  une 
petite  échelle.    Quelques  sondages  faits  au 
hasard  ont  aussi  prouvé  son  existence  en 
quantités  industrielles,  et  il  est  probable 
que  des  sondages  systématiques  feraient 
de  ce  district  une  région  à  gaz  et  pro- 
bablement à  pétrole  comparable  à  celles 
de  l'Ohio  aux  Etas-Unis,  où  les  mêmes  for- 
mations sont  rencontrées,  ces  découvertes 
ayant  donné  un  développement  industriel 
considérable  à  ces  régions. 


6o 


INOUSTR,     .  llfINéRAI.]:s 


PÉTBOLS 

n  *  iîf^'*!"  plusieurs  aimées,  des  sondagea 
ont  été  entrepris  dans  les  environs  du  bas- 
sm  de  Gaspé  à  l'extrémité  Est  de  la  pro- 
vince et  de  l'huile  légère,  sans  soufre,  com- 
parable aux  meilleurs  pétroles  de  Pensyl- 
vanie  y  a  été  trouvée.    La  formation  con- 
nue  sous  le  nom  de  formation  de  Gaspé 
comprend  des  calcaires  analogues  aux  cal- 
caires   comifères   du    Silurien   supérieur 
sumontes  de  schistes  et  de  grès  qu'on  rat- 
tache à  l 'époque  Dévonienne.    Le  pétrole 

l  o'rL^®''''?*'*^  ^  ^^^  profondeurs  de  1400 
â  2000  pieds  dans  les  grès  et  schistes,  et 
jusqu  a  présent,  on  ne  paraît  guère  en  avoir 
trouve  dans  le  calcaire. 

Les  premiers  sondages  dans  cette  ré- 
gion datent  d'une  quarantaine  d'années 
mais  ne  furent  pas  continués.  Il  y  a  quel-' 
ques  années,  une  compagnie  anglaise  «  The 
Petroleum  Oil  Trust  »  recommença  à  tra- 
vailler sur  de  nouvelles  bases  et  fit  des  re- 
cherches sur  une  plus  grande  étendue.    De 
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l'huile  fut  trouvée  notamment  sur  la  rive 
gauche  de  la  rivière  York,  mais  on  rc  cher- 
cha pas  à  l'exploiter  avant  de  s'assurer  de 
meilleurs  districts.    Trois  compagnies  sub- 
sidiaires furent  formées  par  la  P.  0.  T., 
dont  une  française.    La  dernière  organi- 
sée fut  la  Canada  Petroleum  Co.     Cette 
Co.,  ayant  trouvé  une  région  paraissant 
profitable,  à  environ  20  milles  de  Gaspé,  dé- 
cida de  construire,  à  peu  près  à  moitié  che- 
min, une  rafinerie  et  de  grands  réservoirs 
munis   de   pompes,   reliés   aux   différents 
puits  par  une  ligne  longue  de  15  milles,  de 
tuyaux  de  2  pouces.    Ces  travaux  furent 
terminés  en  1901  avec  une  capacité  totale 
de  réservoirs  de  8000  barils  et  une  capacité 
de  rafinage  de  300  barils  par  jour,  mais  ne 
furent  pas  pratiquement  mis  en  opération, 
la  quantité  d'huile  trouvée  n'ayant  pas  été 
jugée  suffisante. 

Tous  les  travaux  de  sondages  sont 
maintenant  abandonnés. 

En   outre   de   cette   région,   j'estime 
qu'on  doit  aussi  trouver  du  pétrole,  mais 
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de  qualité  différente,  dans  la  partie  centra- 
le  de  la  province  couverte  par  les  forma- 
tions Siluriennes  inférieures  d'Utica  et  de 
Trenton,  dont  j'ai  parlé  à  l'article  du  gaz 
combustible.  * 


TOUBBB 

De  nombreux  dépôts  de  tourbe  exis- 
tent un  peu  partout  dans  la  province  •  Hs 
n'ont  pas  été  utilisés,  mais  cependant'il  y 
a  une  trentaine  d'années,  des  essais  furent 
faits  pour  l'employer  au  chauffage  des  lo- 
comotives.   Le  résultat  fut,  dit-on,  assez 
bon,  mais  dans  un  pays  de  forêts,  on  ne  doit 
pas  s'étonner  si  le  bois  l'empo-te.    II  y  a 
quelquos  années,  on  a  repris  des  essais 
pour  (..  iiprimer  la  tourbe  et  l'employer 
dans  l'industrie,  avec  d'assez  bons  résul- 
tats. Dans  tous  les  cas,  on  peut  considérer 
ce  produit  comme  une  réserve  précieuse 
pour  l'avenir  dans  un  pays  où  il  n'y  a  pas 
de  charbon  et  où  -le  bois  finira  par  s'é- 
puiser. 
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SULFATE   DE   BABYTE 

Du  sulfate  de  baryte  a  été  constaté 
en  plusieurs  endroits  des  Laurentides,  mais 
li  n'est  exploité  qu'en  un  endroit  dans  HulJ 
En  1903,  il  en  a  été  produit  et  utilisé  440 
tonnes. 

STEATITE  ou  TALC 

Plus  connu  ici  sous  le  nom  de  pierre  à 
savon  (soap  stone),  ce  produit  se  rencon- 
tre dans  la  grande  bande  de  &  ipentine  des 
cantons  de  l'Est.  On  en  connaît  de  nom- 
breux dépôts,  mais  un  seul  a  été  jadis  un 
peu  exploité,  puis  abandonné,  vu  le  bas  prix 
offert  et  la  demande  limitée. 


EAUX  MINÉRALFS 

Dans  la  formation  Silurienne  du  fleuve 
bt-Laurent,  on  trouve  de  nombreuses  sour- 
©es  minérales  sortant  surtout  du  calcaire 
de  Trenton.    Ces  eaux  ont  été  classées  par 
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la  Commission  Géologique  du  Canada,  et 
certaines  sont  très-appréciés  et  utiUsées 
pour  leurs  propriétés  médicales  ;  je  cite- 
rai entre  autres  les  eaux  de  St-Léon,  Calé- 
donia,  Abénakis,  Badnor,  etc.,  qui  sont  ex- 
ploitées régulièrement. 

MATÉBIAUX  DE  CONSTBUOTION  ET  d'oBNB- 
MENT  ET  DIVEBS 

Les  villes  de  Montréal,  Québec,  Otta- 
wa sont  en  partie  construites  avec  des  cal- 
caires de  la  formation  de  Trenton.  On  ex- 
ploite dans  les  cantons  de  l'Est  des  granits 
gris  à  grains  fins  ;  dans  les  Laurentides  on 
trouve  aussi  de  très-beaux  granits  qui  Gont 
un  peu  exploités.  Dans  la  même  formation 
existent  des  calcaires  cristallins  purs  ou 
mélangés  à  la  serpentine  qui  fournissent  de 
oeaux  marbres,  blancs  ou  verdâtres. 

Dans  les  cantons  de  l'Est,  il  y  a  des 
carrières  d'ardoises  dont  une  seule  est 
exploitée  à  New  Rockland.  On  y  trouve 
aussi  des  grès  dont  on  fait  des  daUes. 
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Sur  la  cote  nord  du  Golfe,  il  existe  des 
dépôts  de  labradorite  opalescente  qui  mal- 
heureusement ne  sont  pas  utilisés. 

On  peut  noter  en  outre,  vers  Fraser- 
ville,  des  grès  pouvant  s'employer  pour  la 
fabrication  du  verre,  et  au  Lac  Témisca- 
mingue  et  à  Mingan  sur  la  côte  nord,  des 
calcaires  lithographiques. 

De  nombreux  fours  à  chaux  utilisent 
les  diverses  variétés  de  calcaire  et  l'argile 
abondanmaent  distribuée  alimente  l'indus- 
trie des  briques  communes,  des  briques  de 
pavage  et  des  briques  pressées  employées 
dans  l'ornementation. 

A  Montréal  et  à  HuU  existent  des  ma- 
nufactures produisant  un  ciment  analogue 
au  Portland,  de  très  bonne  qualité. 

Aux  Iles  de  la  Madelaine  il  y  a  des  dé- 
pôts de  maganèse  et  de  gypse,  mais  ils  ne 
sont  pas  exploités. 

Un  dépôt  de  kaolin  non  exploité  a  été 
trouvé  à  Amherst  dans  le  comté  d'Ottawa. 
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MINÉRAUX  PBÉOnSUX  OU  RARES 

Dans  les  roches  Laurentiennes,  on 
trouve  nne  grande  variété  de  gemmes  qui 
dans  certains  cas  ont  pu  être  taillées  et  em^ 
ployees  dans  la  joaillerie;  on  peut  citer  les 
tourmalines  colorées,  les  feldspath  opali- 
sants^le  quartz  astérie,  les  grenats,  etc. 

Dans  la  même  formation,  on  trouve  les 
minéraux  cristalisés  recherchés  pour  les 
collections. 

Les  mines  de  mica  blanc  renferment 
accidentellement  des  minéraux  rares  tels 
que  monazite,  uraninite,  samaskite,  ete.  Du 
radium  a  été  constaté  dans  une  de  ces 
mmes. 

MAIN  d'cEUVBE  et  DIVERS 

Le  prix  de  la  journée  d'un  ouvrier  or- 
dmaire  dans  la  Province,  est  en  moyenne 
de  un  dollar  et  les  ouvriers  mineurs,  méca- 
mciens,  charpentiers  et  forgerons  $1.25  à 
^1.50,  contre-maître  de  $1.50  à  $2.50,  atte- 
lage de  2  chevaux  et  conducteur  $3.00. 
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La  journée  est  de  10  heures  et  le  tra- 
vail  des  ouvriers  est  suffisamment  bon. 

L'hiver  qui  dure  de  novembre  à  avril 
n'empêche  pas  le  travail  des  mines,  et  le 
transport  en  traîneau  est  alors  plus  facile 
et  plus  éconoL  Ique.  Le  combustible,  bois, 
vaut  2.00  à  2.50  dollars  la  corde  de  3  pieds 
rendu,  le  charbon  de  la  Nouvelle-Ecosse 
vaut  de  5  à  6  dollars  la  tonne  rendu.  On 
commence  à  utiliser  le  pouvoir  électrique 
fourm  par  les  nombreuses  chutes  d'eau  de 
la  Province  au  prix  de  20  à  30  dollars  le 
che'/al  vapeur  par  an. 


EXPLICATION  DE  QUELQUES  TEBMES 

Grosse  tonne 2,240  Uvres 

Petite  tonne 2,000  Uvres 

^^® 453  grammes,  59 

Once   employé  pour 

l'o^^ 12àlaUvre 

Pennyweight 20  à  l'once 

S'?f"-*V 24  au  penneyweight 

I^oUar  ($) 5francs,20 
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î;?* a/100  de  doUar 

Minot     (bushel    an- 

«^ais) 36  litres,  34 

^f^« 40  ares,  40 

Pied  =  12  pouces  ...  30^2  centimètres 
™^« 1610  mètres,  40 


'à 


LEGISLATION' 

En  principe,  les  mines  appartiennent 
au  gouvernement  de  la  Province  sur  tous 
les  terrains  non  vendus  et  sur  ceux  ven- 
dus depuis  1880,  mais  dans  tous  les  cas 
lor  et  Pargent  sont  toujours  réservés! 
quelle  que  soit  la  date  de  la  vente  du  ter- 
ram. 

Les  gouvernement  accorde  des  permis 
de  recherche  sur  les  terrains  où  les  mines 
im  appartiennent,  donnant  aux  porteurs 
de  ces  permis  le  premier  droit  à  l'achat  des 
mmes  ;  sur  les  terrains  où  la  surface  est 
vendue,  le  propriétaire  de  la  surface  peut 
être  exproprié  s'il  se  refuse  à  un  arrange- 
ment  amiable.    Les  mines  une  fois  décou- 
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vertes  peuvent  être  achetées  ou  louées  du 
gouvernement.    Le  prix  de  vente  est  de  2 
à  10  dollars  par  acre  selon  la  nature  des 
minerais  et  leur  proximité  des  lignes  de 
chemin  de  fer,  le  minimum  vendu  à  la  fois 
à  une  seule  personne  étant  de  100  acres  et 
le  maximum  de  400  et  dans  des  cas  spé- 
ciaux de  1000  acres.    Le  loyer  est  de  1  dol- 
lar par  acre  et  par  an,  le  maximum  loué 
étant  de  200  acres  sans  minimum  ;    ces 
permis  d'exploitation  sont  pour  un  an, 
mais  renouvelables  et  transférables.     Les 
mines  une  fois  vendues,  le  gouvernement 
ne  réclame  aucune  royauté  ni  aucun  droit 
sauf  les  droits  de  police  et  de  protection. 
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PRODUCTIONS  POUR  1,'ANNÉH  1903. 


NATUWl  DK8  MIM8RAI8. 

(Tonnes  de  3,000  Ibs.) 


Minerai  de  fer  titane 

Minerai  de  fer  des  marais. 

Fer  chromé 

Minerai  de  enivre 

Amiante " 

Asbestic .*.'..*..'.'.' 

Mica  (thumb  trimmëd).! 

Ocre  calcinée 

Feldspath 

Sulfate  de  Baryte .".. 

Phosphate i...  *.'"" 

Or  (onces) 


Ardoises  (sonares). 
Pierres  à  dalles  (vgs.  car.) 

Ciment  (barils)  ...* 

Granit 

Chaux  (minots) 

Briques 

Pierres 


{ 


QtMBtitls 
expédiées 

on 
tttUiaéca. 


Valeur 
brute. 


112 

..",035 
...3,020 
..26,481 
..29,261 
...9.906 

145 

...1,746 
20 

440 

1.187 

55 

..5.510 
..3,000 
.40,009 


Totaux. 


I  million 
120    " 


300 

•34.985 
•45.300 
•109,875 
916,970 
••  i3.a9a 
-74.119 
..20,440 

37 

...  2,640 

...8,214 

...  1,000 

..22,040 

•  .a.550 

.66,000 

160,000 

....  140,000 

.j625,ooo 

•  530,000 


la.77a.76a 
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